
122  -  La vie à Crans-Montana 

La rubrique

Il est une page peu connue de notre histoire, celle des 
Bonaparte en Suisse romande. Elle ne revêt plus aujourd’hui 
qu’une valeur anecdotique mais elle aurait pu influencer 
profondément l’histoire de notre pays. 

Il était une fois… une petite fille qui naquit le 6 novembre 
1785 à Baltimore. Elle fut prénommée Elisabeth, mais tout le 
monde l’appela Betsy. Elle était très jolie avec ses boucles châ-
tain et ses beaux yeux noisette. Son père, William Patterson, 
était très riche. De Saint-Domingue, révolté comme beau-
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coup de «petits blancs», il rejoignit à Baltimore les émigrés 
royalistes français, les Acadiens. Dans ce milieu, Betsy apprit 
facilement le français. Comme une autre créole, Joséphine, à 
qui on avait prédit qu’elle serait plus qu’une reine, le destin se 
pencha sur le berceau de Betsy, une sorcière noire annonça 
qu’elle serait tout près d’une couronne… Et les deux prévi-
sions se réalisèrent. 

Pendant ce temps en Suisse, Napoléon, lors de la revue de 
ses troupes à Vevey, conquit le cœur et l’admiration d’un 
jeune Vaudois, Noverraz, qui deviendra l’un de ses derniers 
confidents à Ste-Hélène. «J’aurais dû écouter mon bon Ours 
d’Helvétie et installer les miens en Valais». C’est ce que vont 
tenter de faire Betsy, Laetitia et Pauline: s’installer en Suisse 
sur les conseils de Tousard  d’Olbec qui, lui-même, va devenir 
valaisan…

A Sion, Betsy retrouvera Pauline à la Pinte des Amis, rue des 
Portes-Neuves, princesse Borghese sœur préférée de Napo-
léon qui, elle aussi, fut conquise par le Valais: climat, accueil, 
paysages, la paix. Et pourquoi pas Sion? Un hôtel particulier 
sur le Grand-Pont ou la Planta, ou alors à Verbier, Crans-Mon-
tana? L’empereur, par ses espions, connaît les projets de sa 
sœur bien-aimée, de sa belle-sœur détestée… Il tranche: «J’ai 
dit: en Valais!» 

Betsy aurait accepté l’invitation à Coppet de madame de 
Staël, elle a goûté aux plaisirs du lac. Tousard d’Olbec insinue 
à Betsy: «Le Valais lui aussi possède ses bords du lac!» Il prend 
rendez-vous à St-Gingolph avec madame de Rivaz mais elle 
avoue que les hivers sans soleil sont bien longs et qu’elle et 
sa famille passent l’hiver… à Montana. Tousard d’Olbec qui a 
épousé mademoiselle de Nucé, prend contact avec un notable 
de la région de Lens. D’après nos sources, un monsieur Rey… 
Là s’arrête notre piste, au grand soleil du Haut-Plateau!


